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Dans le robinet d’une salle de bain, une petite goutte d’eau s’approche 
avec précaution de l’extrémité, saute et SPLACH ! s’aplatit sur l’émail 
du lavabo.
C’est Cristal. Cristal est bien intrépide pour une goutte d’eau et elle 
adore se jeter du haut des robinets.
- SUPER ! s’écrie Cristal en rejoignant les autres gouttes d’eau au bord 
de la bouche d’évacuation. Attention je descends !
Les autres gouttes d’eau ne se font pas prier pour la laisser passer. Si 
elle est pressée tant mieux pour elle. Cristal s’arrête une seconde sur le 
bord du précipice. Hilare, elle se retourne vers ses soeurs : celles-ci ne 
sont pas encore remises de leurs émotions et ne se pressent pas pour 
la rejoindre.
Quelles sensations ! Cristal s’élance, aperçoit le flot qui circule dans la 
canalisation plus bas et crie :
- ATTENTION, j’arrive !
PLOUF ! elle plonge au milieu des autres gouttes d’eau. Dans le flot, elle 
arrive à se frayer un chemin jusqu’à ses copines Ondine et Limpide.
- Salut les filles ! lance-t-elle joyeusement.
- Toi, tu t’es encore fait remarquer, lui dit Ondine sur un ton de 
reproche. Tu vas t’attirer des ennuis un jour.
- Pourquoi ? réplique Cristal, quel mal y a-t-il à aimer les sensations 
fortes ?
- Un jour tu tomberas au mauvais endroit, au mauvais moment, répond 
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Limpide, c’est moi qui te le dis.
- De toute manière, on ne peut jamais savoir où l’on tombe, alors autant 
le faire avec plaisir !
Les deux copines de Cristal se regardent, désespérées. Rien à faire, 
Cristal n’en fera jamais qu’à sa tête.

Pendant ce temps, une toute petite goutte s’est approchée des trois 
copines et a suivi la conversation avec grand intérêt.
- Bonjour, je m’appelle Gouttelette. Je suis nouvelle ici. J’ai entendu par 
hasard la fin de votre conversation. De quoi parliez-vous ?
Les trois amies se poussent un peu pour laisser de la place à la petite 
goutte d’eau.
- Moi je m’appelle Ondine, elle c’est Limpide. Et voici Cristal.
- Depuis quand es-tu là ? demande Cristal.
Gouttelette adresse un sourire à chacune :
- Je viens directement du barrage. Je suis née avec la dernière pluie de 
l’hiver. Le voyage a été long pour arriver jusqu’ici, dans les canalisations, 
et cela fait maintenant un jour entier que j’y circule. Mais je ne connais 
personne. Je peux rester avec vous ?
- Bien sûr. Nous, cela fait plusieurs semaines qu’on fait le circuit entre 
les robinets et la tuyauterie. Je ne sais pas encore combien de temps 
cela durera, mais en tout cas, moi je m’amuse bien.
- N’écoute pas Cristal. Elle est un peu folle.
- Pourquoi ?
- Parce que vois-tu, quand tu es dans une canalisation, tôt ou tard tu 
passes par un robinet. C’est un long tube qui monte et qui est fermé 
par une porte et derrière cette porte, il y a une grille à travers laquelle 
il faut que tu te faufiles. Parfois, et même trop souvent à mon gré, tu 
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restes coincée à la porte dans un robinet. Avec un peu de chance, tu 
passes rapidement avec le reste de l’eau à l’ouverture suivante. Mais 
parfois, tu restes coincée entre porte et la grille et tu peux attendre 
longtemps avant de pouvoir descendre.
- J’ai même entendu dire, qu’il y en a qui sont restées coincées 
tellement longtemps entre la porte et la grille, qu’elles ont séché ! ajoute 
Limpide.
- Les pauvres !
- D’autre fois, continue Cristal, tu fais partie des dernières gouttes à 
passer juste après fermeture de la porte et tu as assez de force pour 
passer la grille. Et alors là, l’aventure commence. Tu glisses lentement 
jusqu’au bord du robinet. Tu y restes accrochée le plus longtemps 
possible, et tu te lâches.
- Oh ! s’exclame Gouttelette, impressionnée.
- Tu tombes, tu tombes. Tu as l’impression que ça n’en finit plus. Puis 
tu te poses sur le lavabo.
- Moi je dirais plutôt que tu t’écrases sur le lavabo ! 
- C’est vrai, parfois l’atterrissage est un peu rude, concède Cristal.
- Et que se passe-t-il ensuite ?
- Et bien tu glisses jusqu’à la bouche d’évacuation, et tu tombes dans 
un tuyau tout noir et enfin tu plonges au milieu de l’eau qui coule dans 
la canalisation en bas, comme ici.
- Comment peut-on aimer tomber tout le temps ? Moi je n’aime pas ça, 
dit Ondine. Et chaque goutte d’eau, qui se respecte, n’aime pas ça !
- Moi je crois que ça va me plaire, réplique Gouttelette enthousiaste.
- En plus, tu tombes parfois dans un lavabo ou un évier tout sale. Et il 
te faut te frayer un chemin au milieu de la crasse, surenchérit Limpide.
- Alors tu me raconteras ça le jour où cela t’arrivera. Je crois que tu 
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auras changé d’avis.

Soudain un grand bruit : BLING, BLING, BLING, BLANG... 
SPLACH !
Devant c’est la grande confusion. Le flot a été interrompu : il y a un 
intrus dans la canalisation.
- Qu’est-ce qui s’est passé ?
- Qu’est-ce que c’était ?
Cristal, curieuse comme à son habitude, pousse les gouttes d’eau qui 
sont devant elle pour arriver jusqu’au lieu de l’incident.
Alors elle aperçoit une chose merveilleuse : devant elle, sur le fond de 
la canalisation, repose une chose étrange. Malgré le peu de lumière qui 
règne ici, il parvient à émettre un véritable feu d’artifice de couleurs : 
bleu, rouge, jaune, vert, violet, toutes les couleurs de l’arc en ciel.
Pendant que l’eau poursuit son chemin comme si de rien n’était, 
Cristal, elle qui est toujours si pressée, reste immobile à contempler ce 
merveilleux spectacle.
Quand Ondine, Limpide et Gouttelette passent près d’elle, elle demande 
d’une toute petite voix :
- Qu’est ce que c’est ?
- Quoi ? Tu ne le sais pas ? s’étonne Gouttelette, mais c’est un glaçon. 
C’est tout froid et tout dur. Berk, aucun intérêt !
Et elle passe son chemin.
- Qu’il est beau ! murmure Cristal admirative. Je n’en avais jamais vu.
Grâce au flot, Cristal s’est rapprochée du glaçon. Timidement elle 
s’avance un peu plus près :
- Bonjour, je m’appelle Cristal. Je suis une goutte d’eau.
- Salut, moi c’est Grêlon. Où est-on ?
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- Ben, dans une canalisation qu’est ce que tu crois !
- Oh non ! s’exclame Grêlon d’un air triste.
- Qu’est-ce qui ne va pas ?
- Il fait trop chaud pour moi ici : je vais fondre.
- Et après ? Tu vas complètement disparaître ?
- Non bien sûr, je vais simplement me transformer en eau, comme 
toi.
Cristal réfléchit un moment puis toute contente s’écrie :
- C’est super, on pourra devenir copains tous les deux et rester ensemble. 
Je te ferais visiter.
- C’est vrai ? Tu veux bien être ma copine ? s’étonne Grêlon.
- Oh oui ! ça serait super.
Lentement, les nouveaux amis reprennent la route dans la canalisation. 
Les autres gouttes d’eau, indifférentes, les dépassent.
Cristal lui raconte sa vie, ses aventures, les descentes de robinet. Elle 
lui parle de ses copines Ondine et Limpide, et de la petite Gouttelette. 
Grêlon lui parle du froid, de la glace, le congélateur où il est né.
Au fil des heures, Cristal et Grêlon ont suivi le flot de gouttes d’eau 
sans prendre garde au chemin qu’ils empruntaient. Aussi se retrouvent-
ils maintenant à proximité d’une bouche d’égout.

Soudain, une rumeur se fait entendre derrière eux : un flot d’Eau de 
Javel arrive. Pour les gouttes d’eau c’est un de leurs pires ennemis. 
L’Eau de Javel, c’est comme un animal féroce : elle fonce droit devant 
elle et avale goulûment quiconque se trouve sur son passage ; alors 
chaque goutte d’eau prise au piège est obligée de lui obéir et de la servir 
sans discuter.
Devant le danger, le flot se précipite vers la sortie. Mais Cristal doit 
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attendre Grêlon qui n’avance pas très vite.
- Va-t-en ! supplie Grêlon. Ne reste pas avec moi, c’est trop 
dangereux.
- Non, réplique Cristal obstinée. Tu es mon ami et je resterai avec toi 
quoiqu’il arrive.
Grêlon fait de son mieux pour avancer plus vite, mais ce n’est pas 
suffisant. Et lorsque la première goutte de Javel se pointe, nos deux 
amis n’ont pas encore atteint le bout de la tuyauterie.
La goutte d’eau de Javel se rapproche dangereusement. Cristal pousse 
Grêlon de toutes ses forces, mais la Javel se rapproche toujours plus 
vite. Alors Grêlon se place devant Cristal comme un rempart devant 
l’ennemi.
- Ne t’approche pas ! crie Grêlon à la goutte d’Eau de Javel. Sinon tu 
seras congelée !
Mais la goutte ne lui répond pas et avance, sournoise.
Grêlon pousse Cristal encore plus près du bord. La goutte de Javel se 
rapproche pour n’être plus qu’à quelques millimètres d’eux.
Grêlon, désespéré, donne une dernière poussée à Cristal et c’est la chute. 
Ils tombent à l’extérieur de la canalisation. Plus loin en bas, c’est un 
amas de boîtes de conserve, de cartons et autres objets hétéroclites.
Cristal et Grêlon atterrissent dans le couvercle d’un bocal. 
Hébétée, Cristal regarde autour d’elle. Grêlon est un peu plus loin, 
encore étourdi par la chute. Quand Cristal se rapproche de lui, elle 
aperçoit la goutte de Javel à l’autre extrémité du couvercle. La lutte 
n’est pas encore finie. Elle se rapproche de Grêlon. La goutte de Javel 
aussi.
- Grêlon, réveille-toi ! Elle est encore là !
Grêlon bouge un peu. Ils sont maintenant acculés au bord du couvercle. 
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« C’est la fin» pense Grêlon.
Et soudain une multitude de gouttes d’eau s’abat sur eux : la pluie. 
L’Eau de Javel est diluée en un rien de temps. Mais les deux amis sont 
séparés pendant l’averse. Cristal se retrouve toute seule sur un bout de 
carton : Grêlon a disparu, Ondine, Limpide et Gouttelette sont elle ne 
sait où. Que va-t-elle devenir ?
C’est alors qu’une grosse goutte d’eau s’avance vers elle : 
- Et bien Cristal, tu ne me reconnais pas ?
Cristal la regarde perplexe : «Qu’est-ce qu’elle me veut celle-là ? » 
pense-t-elle.
- Mais c’est moi Grêlon ! La pluie a fini de me faire fondre !
Folle de joie, Cristal se précipite vers lui. Chacun tourne autour de 
l’autre en riant. Euphoriques, elles se rapprochent tant l’une de l’autre 
qu’elles finissent par se toucher et ne former plus qu’une seule et même 
goutte d’eau : ainsi Grêlon et Cristal ne seront plus jamais séparés.
Quant à Ondine, Limpide et Gouttelette, arrivées entre temps, elles 
observent la scène avec émotion : elles avaient eu si peur de perdre leur 
amie.
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